
Protestation contre le témoignage du président Murata Kôji lors d’une audience publique 

devant une commission d’experts 

 

Le 1ier juillet 2015, nous avons lancé un centre de recherche sur le féminisme, le genre et la 

sexualité (FGSS) à l’université Doshisha. Ce centre est le premier au Japon à porter dans 

son nom le mot « féminisme».  

Nous sommes fier(e)s que danc cette université Doshisha qui, à Kyôto, a proposé une 

éducation de la conscience individuelle conformément à l’esprit chrétien, ait été autorisée la 

création officielle d’un centre de recherche dont un des objectifs est de contribuer à la 

réalisation de la justice sociale, et à l’achèvement des siècles de violence, de force armée et 

de guerre.  

 

Cependant, le 13 juillet lors d’une audience publique de la commission spéciale de 

sl’assemblé nationale, le président de l’université Doshisha, Murata Kôji, a déclaré à propos 

du projet de loi sur la sécurité nationale dont le caractère constitutionnel est fortement mis 

en doute, que « si on sollicitait l’opinion des spécialistes du traité de sécurité, bon nombre 

d’entre eux approuveraient sans doute le projet de loi ». 

 

Nous, Centre de recherche sur le féminisme, le genre et la sexualité protestons fermement 

contre l’attitude du président représentant l’ensemble des membres de l’université 

Doshisha, qui a donné un avis faisant fi de la Constitution comme fondement de l’Etat et 

qui flatte le gouvernement en place, et la puissance des grands pays. 

 

Le président Murata a exprimé dans ce lieu public qu’est la Diète une opinion en 

contradiction avec l’éducation de la conscience individuelle sur laquelle prennent appui les 

trois idéaux que sont le christianisme, le libéralisme et l’internationalisme. Face à la 

déclaration du président qui néglige la Constitution au nom des changements rapides de la 

situation interntionale, nous voulons réagir en avançant l’idéal de l’université Doshisha 

selon lequel « c’est justement dans les temps de changement rapide que nous devons 

camper sur des principes fermes, sans être ballotés ». 
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Et l’ensemble des membres du Centre FGSS 

  


